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Au-delà de la question de l’avenir institutionnel de la Nouvelle-Calédonie, qui préoccupe sans conteste 
chacun(e) d’entre nous, il nous semble fondamental d’évoquer les bases sur lesquelles nous pouvons construire 
la société de demain. En effet quel que soit le cadre juridique dans lequel s’inscrira la Nouvelle-Calédonie se 
posera toujours la question du projet de société que nous souhaitons, les valeurs que nous voulons défendre, 
les liens que nous voulons tisser et la citoyenneté dans laquelle nous souhaitons inscrire tant nos droits que 
nos devoirs.

La citoyenneté est sans conteste un des enjeux majeurs évoqué dans l’accord de Nouméa, pour autant ses 
contours, ses enjeux  sont difficiles à cerner et la LDHC-NC ne souhaite pas limiter sa vision aux seuls aspects 
juridiques mentionnés par l’Accord de Nouméa mais bien faire des propositions concrêtes afin de participer à 
la construction  de la société de demain. 

En effet, la citoyenneté regroupe un ensemble de concepts et d’idées beaucoup plus vastes. Son champ implique 
autant un contrat social nous liant les uns aux autres qu’un modèle de société que nous construisons aussi pour 
les générations futures. Elle est une construction constante qui se concrétise au travers d’une participation des 
citoyens à la vie de la société, ainsi que par la construction d’une cohésion sociale alimentée par un réel
« sentiment d’appartenance ». 

Plus qu’une manifestation d’un pacte social, la construction de la citoyenneté dans notre pays doit être une 
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expression du « vivre ensemble », de la volonté de construire la communauté de destin commun ; et non une 
cohabitation silencieuse et subie.

Si la LDH-NC a fait en septembre 2011 une proposition de charte citoyenne de la Nouvelle-Calédonie, n’ayant 
d’ailleurs eu qu’un écho trop faible de la part de la classe politique calédonienne pourtant engagée dans la mise 
en œuvre de l’ADN dont c’est un point fondamental,  elle souhaite désormais aller plus loin dans le travail 
qu’elle a engagé.

La commission citoyenneté de la Ligue des droits de l’Homme de la Nouvelle-Calédonie  a ainsi décidé de 
poursuivre ses travaux en proposant une traduction de cette charte en 8 langues kanak (une par aire coutumière), 
en reo ma’ohi (tahitien), wallisien/futunien, vietnamien et enfin en anglais et espagnol (aucun traducteur n’a 
cependant été trouvé pour le javanais). Ces traductions montrent notre volonté, mais également la nécessité, 
d’aller vers l’Autre, celui qui est différent, qui ne partage pas la même culture, la même langue, afin de pouvoir 
partager sur ce qui nous rassemble mais aussi échanger sur ce qui nous divise afin d’arriver à une meilleure 
compréhension et à un plus grand respect mutuel. En effet, sans la connaissance et reconnaissance de l’Autre 
et de cette diversité culturelle constitutive de la richesse du patrimoine humain de notre Pays, nul destin 
commun n’est envisageable.

Nous espérons avec ce nouveau travail, qui est un pas supplémentaire dans la reconnaissance de nos différences 
et similitudes, que les citoyens d’aujourd’hui et de demain pourront s’approprier un peu plus la question de la 
citoyenneté et participer à la construction d’une société plus juste, plus libre et plus fraternelle.

La commission citoyenneté de la LDH-NC



Nââ Kwényï    

Traduction : Eugénie Gouraya, chargée de mission drubea-kapumè, Académie des Langues Kanak



Xârâcùù  

Traduction : Annick Kasovimoin, chargée de mission xârâcùù, Académie des Langues Kanak



Ajie

Traduction : Prosper Poédi, chargé de mission ajië-arhö, Académie des Langues Kanak



Paicî   

Traduction : Anna Gonari, chargée de mission paicî-câmuki, Académie des Langues Kanak



Jawe

Traduction : Wedja Camoui, chargée de mission hoot ma whaap, Académie des Langues Kanak.



Nengone    

Traduction : Kameango Waicane, chargée de mission nengone, Académie des Langues Kanak



Drehu

Traduction : Taidro Taine, chargé de mission drehu, Académie des Langues Kanak



Iaai   

Traduction : Wejë Bae, chargée de mission iaai-fagauvea, Académie des Langues Kanak



Wallisien / Futunien



Reo Ma’ohi (Tahitien)  



Vietnamien



Espagnol    



Anglais



Français    
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